
La Croix Glorieuse - C – 14 septembre 2025 
(Nb 21, 4b-9 ; Ph 2, 6-11 ; Jn 3, 13-17) 

 

 
Le nom de la fête de ce dimanche met 
côte à côte deux termes antino-
miques : la croix qui évoque la 
souffrance et la gloire. 

Si la croix évoque la souffrance et c’est 
vrai que la crucifixion est un supplice 
atroce, quand le chrétien regarde la 
croix il contemple avant tout Jésus qui 
donne sa vie pour nous sauver. 

La croix est la réponse de Dieu au mystère du mal, c’est le lieu de la révélation 
de l’amour infini. La croix est transfigurée par l’amour ; voilà pourquoi nous 
fêtons la croix glorieuse. 

Le Christ sauve le monde non en éliminant le  
mal mais en le prenant sur lui. De la mort 
jaillit la vie. C’était déjà ce à quoi le 
peuple hébreu a été invité par Dieu 
dans le désert : la réponse aux 
morsures des serpents c’est ce serpent de  
bronze que Moïse est invité à dresser et vers lequel il faut lever les yeux pour 
rester en vie. 

 

Ainsi le signe de malédiction devient 
signe de bénédiction et de salut. 

 

Dieu a tant aimé le monde qu’il a 
donné son fils unique. Dieu est amour, 
la croix n’est source de vie que par le 
poids d’amour qui s’y révèle. 

 

Contempler la croix c’est contempler 
Jésus qui nous aime jusqu’à l’extrême. 
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